
2 ans...



Strasbourg ! 

C’est pour Strasbourg, cette ville dont le nom et les 
habitants nous inspirent tant de projets, d’espoirs, 
d’ambitions, que nous nous prêtons à cet exercice 
critique et démocratique de la façon dont notre ville 
est gouvernée.

Les derniers mois ont été difficiles pour l’ensemble des 
citoyens. Beaucoup de certitudes se sont effondrées 
mais une d’entre elles reste pour nous inébranlable : 
Strasbourg a le potentiel de renforcer son rayonnement 
européen et mondial. Strasbourg a le potentiel pour 
faire réussir l’ensemble de ses habitants… à condition 
de l’exploiter !
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La « stratégie de l’oreiller » mise en œuvre par la 
municipalité actuelle a le mérite de ne froisser que peu 
de personnes mais elle a le désavantage de pénaliser 
l’ensemble de la population. 

Certes, dans toute œuvre politique, il faut de la réflexion 
et de la patience. Patients, nous l’avons été. Mais de 
la réflexion prolongée à la stagnation, il n’y a qu’un pas 
que, hélas, notre ville est en train de franchir. 

Or dans le monde actuel, une ville qui n’avance pas 
est une ville qui recule !

C’est donc aujourd’hui que les élus qui sont aux 
responsabilités doivent agir pour que d’ici 2014, les 
Strasbourgeois aient davantage à partager que des 
regrets et des occasions manquées. 

Nous ne pouvons accepter que la ville que nous aimons 
soit atteinte de la grippe des palabres et de la peur de 
l’action !

Si souvent Strasbourg a su inspirer, rayonner, im-
pressionner. Strasbourg, les Strasbourgeoises et les 
Strasbourgeois ont encore tant à offrir !

Voici donc ces quelques pages, au ton léger et décalé, 
qui peuvent se révéler parfois piquantes à l’égard de la 
municipalité Verte et Socialiste à la tête de notre ville.

Cette démarche est volontariste : face au marchand 
de sable nous voulons user du réveille-matin afin que 
Strasbourg s’éveille à nouveau !

Bonne lecture !

Groupe du Conseil municipal de Strasbourg 
UMP, Gauche Moderne et Indépendants

	 Fabienne KELLER 
	 Pascal MANGIN
	 Geneviève WERLE

	 Jean-Charles QUINTILIANI 
  	

	 Catherine ZUBER, Indépendante



Concertation

1
CocoriCOQ 
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La ville était envahie.

Pas une avenue, pas une rue, pas un abribus sans 
qu’une publicité de la Ville ne nous interpelle. 

« VOUS AUSSI », vous pouviez siéger au Conseil de 
Quartier (aussi appelé « COQ »), imaginer la destinée 
de la Cité, être consulté, être respecté….Si la provi-
dence du tirage au sort vous souriait bien entendu !

On ne parlait d’ailleurs plus que de cela. Le Maire 
était heureux de son effet. Chaque matin, on pavoisait 
au 9ème étage : CocoriCOOOOOQ !!!

Mais aujourd’hui l’heure du premier bilan est arrivée.

Les projets partent au panier !
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Les COQ de moins en moins dodus. 

Une première réalité : petit à petit, les COQ sont 
moins dodus. D’abord composés de 30 à 60 
membres, ils sont nombreux à avoir quitté ces 
instances. Parce qu’il y avait trop de travail ? 
Peut-être. Mais surtout trop peu de résultats ! 

La plupart du temps, les COQ ne sont consultés 
que sur des projets déjà ficelés et quand ils émettent 
un avis négatif, il est la plupart du temps ignoré par 
le Maire ! Assez d’être les pigeons de l’histoire !

On leur cloue le bec !

Pour animer les COQ, la Ville a embauché des 
animateurs. 

Leur rôle ? Enrober de sucre un projet soutenu par 
la municipalité et le présenter sous un jour favorable.

Leur but ? Passer sous silence les voix discordantes ! 

A tel point que quand certains membres des COQ, 
loin d’être des poules mouillées, votent contre un 
projet ou s’abstiennent, il arrive que des animateurs 
leur volent dans les plumes pour leur clouer le bec !

Un vrai coq en pâte !

La théorie : interdiction aux élus de participer aux 
conseils de quartier. 
La pratique : l’adjoint de quartier est un peu le coq 
au milieu du COQ :

- L’ordre du jour ? Il le définit avec le bureau du COQ. 
- L’animateur ? C’est son obligé.  
- Le conseil de quartier ? Il s’arrange souvent pour 
y être « invité » !

Voler de ses propres ailes.

En somme, tout a été fait pour que les COQ «nouvelle 
génération» soient au service de la municipalité. 

Encadrés et éloignés des élus d’opposition, ils allaient 
permettre à la ville de cautionner son action.   

Pourtant, même s’ils n’ont pas beaucoup de grains 
à moudre, les poussins finissent toujours par grandir.

Qu’importent les limites et les cloisons : les COQ 
souhaitent désormais voler de leurs propres ailes.



2 ans et... rien !
2 ans, 24 mois, 730 jours, 17 550 heures…

Pédale douce
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Strasbourg est la ville du vélo et quand elle fait du 
surplace, elle perd son équilibre.

Depuis 24 mois, notre ville n’a pas osé faire les 
choix qui s’imposent. Parfois parce qu’elle n’utilise 
pas le bon braquet. Souvent parce qu’elle ne sait 
pas quelle piste emprunter. Toujours parce que 
personne ne s’empare réellement du guidon.

Sur des sujets aussi différents que le futur stade, 
les extensions de tram ou encore notre politique 
économique, notre ville n’a eu de cesse d’utiliser 
des rustines pour pallier les graves crevaisons …
pas de quoi s’emparer du maillot jaune!
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Relégués en division inférieure ?

Il était beau, il était chaud. Il était complètement 
financé par le privé. Roland Ries et Jacques Bigot 
en ont rêvé toute la nuit, de leur Eurostadium. 
Nul besoin de solliciter la concurrence, ce sera lui, 
et personne d’autre. Sauf que patatras ! Au dernier 
moment le projet capote… Et là, c’est le drame. 

Car pour  accueillir des matchs de l’Euro 2016, la 
Ville doit présenter un projet de stade. Or quelles 
sont les alternatives imaginées ? Aucune. 
Du coup, ce sont les contribuables qui mettront la 
main à la poche pour rénover la Meinau. A 100%! 
Coût du manque de prévoyance : 160 millions 
d’Euros, soit l’équivalent… de trois zéniths !

Avec Ries, le tram, ça rame ! 

Un tram qui lierait Strasbourg à Kehl ? Chacun est 
sensible à ce symbole. Toutefois, c’est un petit peu 
faible pour tout un mandat ! 

Car si pour Kehl c’est «Yes, we can»,  pour le Neuhof 
village, le cœur de la Robertsau ou encore le quartier 
de Koenigshoffen et ses 18 000 habitants, c’est 
«nothing» !

Apres la charentaise, la strasbourgeoise ? 

Qu’on se le dise, à Strasbourg, les projets chaussent 
leurs pantoufles ! 
Alors que toutes les principales villes françaises ont 
augmenté leur investissement pour faire face à la 
crise économique et créer des emplois locaux, 
la Ville de Strasbourg et la CUS ont choisi de le 
baisser ! 

Moins 20% en 2009 et encore moins 7 % en 2010 
par rapport à 2008.  
Strasbourg est décidemment une ville unique en 
Europe, surtout si l’on en croit sa politique de gestion 
de crise !

RDA

C’est maintenant que les grandes orientations du 
mandat doivent être lancées. Or, le budget 2010 
ressemble à la RDA de 1989. Il n’y a plus rien en 
magasin ! 
La seule ligne budgétaire créée, c’est la rénovation 
de l’actuel opéra du Rhin. Une rénovation obliga-
toire pour des raisons de sécurité !
Qu’en est-il du projet « Starlette » qui devait accueillir 
de nouvelles entreprises ? De la piscine franco-
allemande au bord du Rhin? Du nouvel opéra ?  



Urbanisme
Place au Béton !

Des convictions en béton
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Quand les faits ne correspondent pas à la théorie,  
ce n’est pas la théorie qui cloche, ce sont les 
faits ! C’est en tout cas ce qu’il faut déduire des 
choix urbanistiques de la nouvelle municipalité.

Qu’importe que les familles strasbourgeoises aient 
besoin d’une voiture, elles feront sans !

Qu’importe qu’une ville ait besoin de poumons 
verts, de lien social et de cohésion entre les différents 
quartiers. Le béton c’est tellement beau !
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Auto destruction ?

Alain Jund a fait un rêve : une ville de Strasbourg 
sans voiture, où TOUS les habitants ne se déplace-
raient qu’à vélo. 

Pour cela, sa technique est simple : haro sur les 
automobilistes ! Les parkings ? Purement supprimés. 
La circulation ? Au point mort !

Pourtant la richesse d’une ville, c’est aussi sa 
mixité…et pas seulement sociale ! Si l’on souhaite 
que des familles strasbourgeoises restent en ville 
ou que les commerçants continuent à attirer des 
clients, un équilibre doit être respecté entre piétons, 
cyclistes, usagers de transports en commun et 
automobilistes !

Dans le marbre !

A bâbord, le centre administratif. A tribord, Rivétoile. 
Devant et derrière, des routes. Le parc de l’Etoile, 
c’est un poumon vert dans le quartier… 
Et la municipalité veut le raser !

Il faut dire que les Verts et les Socialistes n’en sont 
pas à leur premier coup d’éclat : déjà avant 2001, 
la place de la gare et la place Kléber avaient subi 
les ravages des adeptes du tout minéral. 

Une méthode gravée dans le marbre ?

Un coup de barres ?

Réaliser des logements dans une ville relève de la 
«couture fine». Les logements qui ont été construits 
jusqu’en 2008 attestent de notre volonté de prendre 
en compte la sociologie d’un quartier et sa cohésion 
architecturale. 

Mais en termes d’urbanisme, Philippe Bies, l’adjoint 
au Maire en charge du logement, ne fait malheureu-
sement pas dans la dentelle.

Il fait dans le béton. 

Le visage de nos quartiers ? Il va le changer à coup 
de barres de logements hyper denses. 

Il suffit de voir les plans des premiers projets pour 
s’en convaincre : voilà des ensembles de logements 
ramassés dont l’architecture et l’agencement 
urbanistique ressemblent à s’y m’éprendre aux 
constructions des années 70 !

En somme, les barres que l’on détruit ici, on les 
reconstruit à l’identique ailleurs.

Où sont les espaces verts ? Les lieux de rencontres ? 
Les places qui confèrent une âme à un quartier ? 



Zapping
La chasse est ouverte…tant pis pour les promeneurs !

Couacs
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Convictions biodégradables.
Depuis qu’ils sont dans la majorité, les convictions 
des Verts ont beaucoup muté. A un tel point qu’ils 
ont voté en faveur de l’ouverture de la chasse 
dans la forêt de la Robertsau et du Neuhof ! 
Désormais, qu’on se le dise, il y a les vers que le PS 
met au bout de l’hameçon… et il y a les Verts qui y 
mordent !

Le Bronx
Entre 56  et 95 voitures brulées en une nuit, 32 feux 
de poubelle et 25 feux d’habitation, c’est une « nuit 
plutôt calme » d’après Roland Ries…
Directement touchés par cette violence les 
Strasbourgeois, eux, ne l’acceptent pas.
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Distribution de cadeaux
Le vin chaud leur serait-il monté à la tête ? 
Entre l’adjoint au tourisme qui traite de « voyous » 
les commerçants qui passent Noël en famille et 
sa collègue adjointe qui le dispute publiquement, 
l’ambiance de Noël est toute particulière : on ne se 
fait pas de cadeau et on se distribue des marrons !

David Copperfield
Que ceux qui ont déjà participé à un conseil de 
quartier « nouvelle formule » lèvent la main ! Ils sont 
en fait bien moins nombreux que lors du précédent 
mandat. 

Qu’à cela ne tienne, Roland Ries et Jacques Bigot sont 
de sacrés illusionnistes ! Il suffit de placarder partout 
des publicités vantant l’existence des conseils de 
quartier pour la modique somme de 250 000 €… 
et le tour est joué !

Parcours pédestre
Le système de vélo en libre service de Roland Ries 
est « révolutionnaire »…au sens nord-coréen du 
terme. Non seulement les cyclistes seront obligés 
de ramener leur vélo à la borne d’emprunt initiale, 
mais en plus ce système sera financé à 100% par 
le contribuable.

En somme, avec le Vélib’, ça roule. 
Avec Roland Ries, on marche.

Quel cirque !
1er numéro : l’illusionniste. Le Maire annonce 
publiquement la disparition de la foire Saint Jean 
au Port du Rhin pour la faire réapparaitre comme 
par magie parc de l’Etoile. Sans trucage.

2ème numéro : le funambule (sans filet) : l’adjoint aux 
foires et marchés confirme sur le fil ce projet 
périlleux. Patatras.

3ème numéro : le contorsionniste. Face aux mécon-
tentements des associations, le Maire affirme, bon 
gré mal gré, que rien n’a jamais été décidé…

Bref, on se demande pourquoi déplacer la foire 
Saint Jean alors que c’est déjà le cirque place de 
l’Etoile !

Illégitimes
Pour les élus d’opposition, c’est silence radio : 
interdiction de siéger aux conseils de quartier, pas 
de concertation lors des commissions et, cerise 
sur le gâteau, le nombre de réunions du conseil 
municipal a baissé de 25% depuis l’élection de 
Roland Ries en 2008. 

En somme, pour le Maire de Strasbourg, il est important 
que les Strasbourgeois s’expriment davantage…
sauf les Strasbourgeois élus !



Espace détente
67 STRBG - F1 - 75m² - 9ème ét, calme idéal siestes

Faites vos jeux, rien ne va plus 
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Plutôt Roland ou plutôt Jacques ?

Depuis 2 ans, ils sont à la tête de la ville et de la 
CUS. Si Roland est connu pour être un marchand 
de sable, son alter égo, Jacques, peut rapidement 
revêtir le costume despotique de Dark Vador. 

Etes-vous plutôt passif et hypo actif, profitant de 
toutes les occasions pour partir en représentation 
à l’étranger, ou plutôt acerbe et expert dans l’art de 
couper les micros au conseil de CUS ?

Bref, êtes-vous plutôt Roland ou Jacques ? Voici 
un petit test pour en savoir plus ! A moins que vous 
vous révéliez être le troisième homme…



Pour 2010 : vos bonnes résolutions ?
  	 Laisser sa fonction au Maire
s 	Exercer mes fonctions de Maire
 ♠ 	 Ne pas cumuler (trop) de mandats.

Alors que les pompiers vous signalent 96 
voitures brulées, qu’avez-vous pensé la nuit 
de la Saint Sylvestre ? 
s 	Que c’était « une nuit plutôt calme »
 ♠ 	 RAS
  	 No comment

Pour vous, la concertation c’est :
 ♠ 	 Couper les micros des élus lors des conseils 	
	 de CUS
   	 Organiser une grande loterie pour désigner les 	
	 Conseillers de quartier
s 	Laisser le temps au temps

Pour soutenir l’Euro 2016, que faites-vous ?  
 ♠  	Vous misez tout sur le projet pharaonique 	
	 « Eurostadium »
   	 Vous ne faites rien, comme pour le Mondial 98…
s 	Vous ne décidez rien...comme d’hab !

Pour vous déplacer, vous préférez :
  	 Mon vélo 
 ♠ 	 Ma berline de fonction
s 	Ma nouvelle Prius 100% made in Japan
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Quel type de chanteur seriez-vous ?
s 	Un chanteur de berceuse
 ♠ 	 Un Chanteur d’opéra
  	 Un maître de chant 

L’écologie, c’est à la mode mais c’est surtout 
des actes concrets comme : 
 	 Produire des milliers d’invitations et des 	
	 centaines de fascicules pour communiquer
s 	Lancer une opération 1 arbre = 1 kilo de béton 	
	 place de l’étoile
 ♠ 	 Faire pousser une pépinière de roses à Illkirch

Résultats :

Majorité de s, vous êtes un «Rolandus Immobilus». 
Pour vous la décision est anxiogène. Mais pas de 
panique ! Une petite cure à Fès ou à Tokyo est 
toujours la bienvenue !

Majorité de ♠, vous êtes un « Jacus Malus». Les 
arguments de l’opposition vous donnent des 
boutons. Gare aux crises d’autoritarisme lors des 
Conseils de CUS ! 

Majorité de   , vous êtes un « Herrmanus Vizirus ».
Etre calife à la place du calife ? Vous en rêvez ! Mais 
vers 2013, attention aux jeunes loups de la meute !
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Le SudoCUS
Une nouvelle tarification des cantines et de la CTS 
qui prenne encore mieux en compte la situation sociale 
des usagers ? On est pour ! 
Mais sa réelle mise en œuvre tient du casse tête 
administratif. 
La solution ? Les SudoCUS ?

Suite 901 du 9ème étage de la CUS…



Ensemble
Un réveil pour Strasbourg

S’engager pour Strasbourg

26 27

6Bulletin d’engagement et de souscription 

pour l’achat d’un réveille-matin

Nom : ................................................Prénom :.............................................Adresse :............................................Tel :...................................................
Signature :

Voilà plus de 700 jours qu’une nouvelle équipe est à la 
tête de notre ville et bien rares sont les Strasbourgeois 
capables d’énumérer un ou deux nouveaux projets 
structurants.

Que ce soit dans le domaine de l’investissement, 
de la culture, du sport ou encore du social, notre 
ville vient de passer deux années anecdotiques.

Certes, les projets d’une nouvelle municipalité mettent 
un certain temps à prendre forme. Le temps entre 
une décision de principe du conseil municipal et 
sa réalisation demande parfois 5 à 6 années de 
patience. 

C’est vrai. 
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Driiiiing !!!

Réveillons Strasbourg !!!

Driiiiing !!!

Mais le problème avec cette nouvelle municipalité, 
ce n’est pas que les décisions mettent du temps à 
se concrétiser, c’est qu’elles ne sont pas prises ! 

Cette stratégie de l’oreiller ne doit pas nous endormir.
Bien au contraire, elle nous incite à nous tenir 
éveillés et vigilants. A vos côtés.

Car pour que Strasbourg garde sa stature européenne, 
notre ville doit continuer à se transformer et c’est 
avec vous que nous pourrons proposer, impulser et 
incarner ce changement !

Citoyens de toutes sensibilités politiques, de tous 
les quartiers strasbourgeois, nous devons nous 
mobiliser !

Strasbourg le vaut bien.

- Depuis mars 2008 -

Le manque d’ambition
nuit gravement à la santé

de notre ville
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